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Je suis heureux d’être au camp…

Je suis heureux d’être au camp…

Je suis heureux d’être au camp…

À force de me le répéter, je 
vais finir par y croire vraiment.

Mes amis de la Clique du camp, Jules, Lou 
et Jade, racontent que parfois, je bougonne 
pour rien, que je devrais profiter de mes 
vacances ici pour m’amuser… Même Ringo, 
mon aspirant moniteur, cherche toujours à 
me faire rire avec ses blagues pas drôles.

Moi, bougon ? Pourtant, ma mère me sur-
nomme « mon petit rayon de soleil », chez nous, 
quand il n’y a personne (sinon, ça serait gênant).

Bon, pour mes amis de la Clique – sauf Ringo –, 
je peux faire des efforts…

Je suis heureux d’être au…

C’est vrai que je souffre d’allergies, que j’ai 
peur du tonnerre, que l’eau glaciale du lac 
devrait être réservée aux ours polaires, 
qu’il y a des insectes partout… Sans oublier 
les activités qui m’effraient, comme la visite 
à la grotte du mort, les coups du fantôme 
du camp ou l’apparition du monstre du lac. 
J’en ai des frissons quand j’y pense, alors 
qu’on est en pleine canicule !



12 13

Je suis heur…

Je veux bien essayer pour Jules, Lou et Jade. 
Et Ringo, lui ? Il lui faudra trouver de meil-
leures blagues. Elles ne font rire que Pinotte.

Je suis…

Pas vrai !

Je ne suis pas heureux !

Quelqu’un pourrait m’expliquer la nature 
des terribles hurlements que j’ai entendus 
en plein cœur de la nuit ?

On aurait dit le cri d’un loup…

Un loup dans les environs ?

Il ne manquait plus que ça !

Non mais c’est quoi, ce camp ?
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Dans les histoires, les loups 
sont souvent méchants, 
mais dans la vraie vie, ce 
n’est pas vrai qu’ils sont 

méchants. Mon père me l’a 
dit. Il m’a même expliqué 

que c’est plutôt le contraire : 
les loups ont peur de nous !

Peut-être que les loups ont peur des adultes, 
surtout de ceux qui ont des carabines, mais 
moi, je suis petit et je n’ai pas de carabine. 
Si je leur criais « bouh ! », ça ne leur ferait 
même pas peur. Peut-être qu’ils riraient de 
moi (si ça rit, des loups).

Cette nuit, quand nous avons entendu des 
loups hurler, Vadrouille, ma monitrice, m’a 
répété la même chose : « Il ne faut pas avoir 
peur, ce sont les loups qui ont peur de nous, 
et bla bla bla. » Mais si c’est vrai, pourquoi 
nous a-t-elle recommandé de ne pas sortir 
seuls de la hutte pour aller faire pipi ? Et 
comment ça se fait que Pinotte, son assis-
tante, était blanche comme une guimauve pas 
grillée ?

Je n’ai pas peur des loups dans les histoires, 
mais dans la vie, oui !
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Ce matin, au déjeuner, Cédric 
est venu me demander 
si j’avais entendu 
quelque chose cette 

nuit. J’ai répondu : 
« Bien sûr ! »

Tout le monde a entendu quelque chose. 
De longs « houuuuu » criés dans la nuit. 
Comme des hurlements de loup. Hon-
nêtement, je n’avais jamais entendu de 
loup avant, mais je suis certaine que 
son cri ressemble à ça.

Cédric m’a aussi demandé si j’avais eu 
peur. Je ne voulais pas avoir l’air 
d’une peureuse, alors j’ai répondu 
calmement : « Un peu. »

C’est tout.

Je ne lui ai pas dit que je tremblais dans mon 
sac de couchage. Que je n’ai presque pas dor-
mi au cours des heures suivantes. Que je me 
suis promis de ne jamais, jamais sortir de ma 
hutte la nuit, même si j’ai la plus grosse 
envie du monde.

Cédric m’a regardée avec de grands yeux et il 
a murmuré : « Tu es tellement courageuse, 
Jade ! »

Je devrais être toute fière. Mais non. Je ne 
le suis pas. Je me sens juste mal parce que 
j’ai menti à Cédric, qui est mon ami.

Les hurlements du loup étaient terrifiants. 
J’ai vraiment eu peur. J’aurais dû le lui dire.



1918

La nuit dernière, je pense que 
le Vieux Hibou, qui est le 
directeur du camp, nous a 
fait entendre un enregis-

trement de cris de loup. De 
longs hurlements. J’imagine qu’il 

se promenait sur le site avec un genre de 
lecteur CD. Je ne sais pas trop. Ce sera 
sûrement le thème de la semaine : les loups. 
La menace des loups. Les loups-garous.

Ou quelque chose comme ça.

On dirait que les autres campeurs ont tous 
oublié que le Vieux Hibou nous présente 
toujours le thème de la semaine le premier 
jour du camp. Et qu’il n’y a jamais rien de 
vraiment épeurant. Chaque fois, c’est un jeu.

Même mes amis Cédric et Jules ont eu très 
peur, la nuit dernière. Jade, juste un peu. C’est 
ce qu’elle m’a dit. Elle avait l’air toute calme.

J’ai joué la brave, moi aussi.




